
Chers Amis,

La fin de l'année 2024 a été marquée par des tournées de nos administrateurs dans deux de nos terres de
missions principales.  Au Cambodge, Pierre de Roquefeuil  a conforté nos liens avec nos partenaires locaux et  a pu
constater à quel point Marins Sans Frontières apporte une aide essentielle aux populations du lac Tonlé Sap, notamment
en termes d'éducation. A Madagascar, Danien Guével et Tan Raffray ont pu dresser un bilan de l'usage de nos vedettes
de sauvetage et établir des liens avec des organisations de pêcheurs en vue de développements futurs. Au Sénégal,
nous poursuivons l'étude de la fourniture de containers réfrigérants, alimentés par l'énergie solaire, pour venir en aide aux
milliers de pêcheurs qui débarquent leurs poissons sur la plage de M'Bour, au sud de Dakar. C'est un projet qui nous tient
particulièrement à cœur, M'Bour étant un point de départ connu des migrants vers les Canaries, et de telles installations,
qui permettent de valoriser les produits de la pêche, participent à l'élévation du niveau de vie des populations locales et à
leur maintien dans leur cadre de vie. Nous travaillons à la recherche d'entreprises capables de nous aider à réaliser ce
projet. Une fois de plus, je remercie tous nos donateurs, non seulement pour leur aide pécuniaire sans laquelle nous
n'existerions pas, mais également pour l'encouragement que la communauté des amis de Marins Sans Frontières nous
apporte.

Gérard d'ABOVILLE

CAMBODGE  - Début novembre 2024 un administrateur s’est rendu au
Cambodge pour faire le point des projets en cours. Accompagné de responsables
du partenaire local, l’association cambodgienne FACT (Fisheries Action Coalition
Team) il a pu visiter différents villages, en particulier ceux dans lesquels ont été
mis en place récemment un bateau navette scolaire ou un bateau bibliothèque.
Au  cours  de  ces  visites  les  comités  locaux  composés  des  responsables  du
village,  de  parents  d’élèves  et  de  professeurs  ont  remercié  Marins  Sans
Frontières  pour  l’aide  apportée  tout  en  ne  manquant  pas  de  souligner  les
difficultés toujours présentes : transports, aménagements des écoles,... Dans le
village de Pou Treay, au nord du lac Tonlé Sap, la navette scolaire attendait la fin
des  classes  pour  reconduire  les  étudiants.  Dans le  village  de  Bak Preah  ,  à
proximité, les difficultés de fonctionnement du moteur ont été mises en avant.

Des réparations ont été lancées. Dans le village de Par Sanday, au sud du lac, l'administrateur a participé a une tournée
du dernier bateau bibliothèque mis en place avec l'association SIPAR. Une fois de plus, l'engagement des comités pour le
suivi des bateaux a pu être constaté. Certains bateaux qui ont plus de cinq ans d'utilisation, méritent maintenant d'être
remis en état. Un grand Merci à tous ceux qui soutiennent ce projet auprès d'une population lacustre très pauvre qui vit
majoritairement de la pêche artisanale.



SÉNÉGAL – En Casamance, La situation politique incertaine  
laissait entrevoir  des  difficultés  pour  l’activité  des  associations  à  
caractère humanitaire. Heureusement, la nomination du premier ministre 
originaire de Casamance laisse espérer une période plus dynamique dans 
cette région et cela devrait permettre à l’association des médecins français
ANIMA de poursuivre  sa mission en consolidant  ses relations avec le  
grand centre médical de Ziguinchor.                                                             
Fin février début mars, le docteur Menguy et son équipe pensent effectuer 
une nouvelle mission pour consolider l’action des infirmiers et des sages 
femmes dans la pratique de l’échographie et,  surtout,  dans l’utilisation  
des échographes portables qui sont devenus un outil indispensable pour

les interventions sur le terrain. A la même période, les médecins de l’association italienne CPAS doivent effectuer une
mission de médecine préventive dans les îles de l’archipel. Le bateau Kassoumaye mis à disposition par Marins Sans
Frontières est, plus que jamais, indispensable à la réalisation de ces missions et à la possibilité de déplacements des
infirmiers et sages femmes lors de leurs interventions. À, Grande Côte, sur la côte atlantique à quatre vingts kilomètres
au sud de Dakar, les ports de pêche de Mbour et Joal- Fadiout accueillent chaque jour de nombreuses pirogues de toutes
tailles et  déversent des tonnes de poissons dont une partie provient des petits pêcheurs,  leurs femmes assurent  la
commercialisation du poisson. Les conditions de conservation inexistantes ne permettent pas de valoriser le poisson à sa
juste valeur. En contact avec les organisations locales et des partenaires potentiels, Marins Sans Frontières étudie la
possibilité de mise en place des conteneurs réfrigérés alimentés par panneaux solaires. La mise en œuvre d’un tel projet
nécessite un investissement substantiel qu’il nous faudra trouver mais l’objectif d’une telle initiative permettra de valoriser
et de consolider le travail des femmes sur place.

MADAGASCAR - En 2024, l' activité de sauvetage en mer s'est
maintenue au  niveau des années précédentes avec une centaine de
personnes secourues et 5 personnes disparues. Ces chiffres concernent
les sauvetages réalisés par les 5 vedettes mises en place par Marins
Sans  Frontières.  Ces  5  vedettes  sont  toujours  en  opération  sous  la
responsabilité de l'APMF (Agence portuaire maritime et fluviale ) qui a
assuré le carénage complet de 2 d'entre elles en 2024.  Lors de notre
mission de 2024 nous avons pu en outre vérifier le  bon entretien de
Tosca et de de Norma.
Une sixième vedette prévue pour le port de Mananara en 2024 a été
reportée en principe fin 2025 lorsque la SNSM, avec qui nous sommes
en contact régulier, pourra nous en libérer une.
Notre mission en 2024 a aussi permis d'évaluer les besoins des communautés de « petits » pêcheurs ,  très nombreuses
(500), dans les régions de Tuléar et de Mananjary. Des contacts  fructueux ont été établis avec le Réseau National des
Femmes de la Pêche (RENAFEP) qui est une organisation nationale très structurée des femmes des différents métiers
de la pêche (pêche, collecte, mareyage ). Nos échanges ont permis de confirmer leur besoin en moyens de conservation
par le froid (glacières portables , conteneurs réfrigérés) afin de pouvoir écouler des produits frais vers les villes.

CÔTE  D'IVOIRE -  L’association  ''  SESAME  ''  partenaire  de  
Marins  Sans  Frontières  a  effectué  une  évaluation  des  besoins  des  
populations maritimes et lacustres qui  confirme le diagnostic établi  par  
MARSF en juin 2024 : '' Nous ambitionnons de parcourir le plan d’eau,  
aussi  bien  en lagune qu’en  Mer,  depuis  la  région  d’Adiaké  frontalière  
du Ghana voisin et la région de Tabou frontalière au Libéria. L'objectif étant
de mettre en place des unités d’intervention d’urgence dans chaque région
sur  tout  le  Littoral,  composées  d’infirmiers  et  d’aides-soignants.  Par  
ailleurs,  en dehors  de  ces  régions  où  de petites  embarcations  seront  
nécessaires, nous avons identifié 3 grands pôles d’interventions qui vont  
superviser ces régions :

♦ Le pôle Adiaké-Assinie pour gérer Adiaké,Assinie et éventuellement île Boulay.
♦ Le pôle Grand Lahou qui prendra en compte Jacqueville - Grand Lahou - Lauzoua et Fresco.
♦ Le pôle San Pedro qui prendra en compte Sassandra - San Pedro - Grand Béréby et Tabou ville frontalière du Libéria.
Avec l’aide du chantier naval, nous avons conçu 3 engins de navigation pour ces grands pôles en complément des
petites embarcations pour chaque région. Nous recherchons des sources de financement pour rendre ces projets viables
et nous auront besoin de l’expertise et l’expérience de Marins sans Frontières qui a plus d’expérience en matière d’aide
des populations isolées que SESAME a identifiées. '' MARSF étudie les conditions d’une collaboration dans ce projet.


